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SUR UN THEOREME DE M. WEILL;
Par M. WORONTZOFF, a Minsk (Russic).

En se fondant sur la théorie de la décomposition des
fractions rationnelles en fractions partielles, M. Weill
Ann. de Mathemat., 3¢ scrie, t. VII (Février 1888). 7
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donne le théoréme suivant :

Gl —3C,+32C) —...===0oh 1,

ou C} représente le nombre des combinaisons de 7
chjetsn i neth=3m~+1,3m+ 2 ( Nouvelles Annales
de Mathématiques, tévrier 1887, p. 83). Cette formule
curicuse peut ¢tre élablie facilement par les procédés
@’Algébre élémentaire.
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Cl, par SUILE,
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Toutes ces égalités pecuvent aussi s’obtenir au moyen
des formules trigonométriques bien connues
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